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Le baron de Favereau 
PRÉSIDENT DU SÉNAT 
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TAVERNE ROYAllE ' 
Galerie du Roi · rue d'Arenberg 

···········• BRUXELLES ············ - --CAFE-RESTAURANT de premier ordre 

rtte..co!l:CE!ll TOlJ~ l fS JOLRS d• ~ 1/2Ô 0 1 2 H. 
LE DlMANCtlf SOll< DINt.R·CONCERT 

GRAND RESTAURANT DE LA MONNAIE 
Rue Léopold, 7, 9, 11, 13, 15 

· - • • BRUXELLES - - - • 

GRANDE SALLE ET SALONS 
POUR FêTFS fT BAt\QUETS 

CONCERT SYMPHONIQUE tous les soira 

G 

Les deux meilleurs hOtels~restaura'nts de Bruxelles 
r 

LE METROPOLE LE MAJESTIC 
PLACE DE BROUCKERE 

Splendide aalle pour noces et banqueta 

PORTE DE NAMUR 

Salle de res•.aurant au premier étage 
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Le baron de FA VEREAU 
Il en est des hommes poWiques comme des peu- cheux usage que les Boches firent des rapports du 

pies: les plus heureux n'ont pas d'histoire, ni d'his- baron Greindl et du baron Guillaume, que l'on avait 
loires. C'est le cas de .M. de Fai•ereau, le très hono- oubliés à Bruxelles, lors du grand déménagement 
rable et honoré président du Sénat. de 191-1 ... 

li est de ceux qui n'ont 1amais eu d'al'en/ures, Nos diplomates, presque tous titrés, étaient donc 
qui n'ont attaché leur nom ni à aucune grande ca- des modèles de correction el de neutralité; ils dan-
tastrophc, 11i à aucune grande réforme, mais qui soient, ni plus mal ni mieux que les autres; ils arri-
arrivent au faite des honneurs par la fiUtre adminis- vaient toujours à l'heure dans les cérémonies o/fi· 
trati i•e du parl:ementarisme, par Ca grande voie rec- cielles: nè les premiers, ni les derniers; ils jouaient 
liligne de l'honorabiüié el de la correction. On ne fort convenablement au bridge; ils se gardaient de 
fait pas grande attention à eux, mais on les respecte: fatre des mots et d'ai•oir lrop d'esprit; ils savaient 
ils sont utiles, ils sont /'enseigne du régime. s'ennuyer ai•ec dignité et praJîquaient supérieure-

Tel est .M. le baron de Fai•ereau. Une belle for- ment l'art de ne rien faire, ce qui n'est pas aussi 
tune, un 1'icux nom respecté, une conviction poli- facile qu'on se l'imagine. En ce temps-là, d'ailleurs, 
tique li qui sa fermeté même permet la tolérance, le feu Roi, qui " sa11ait y faire "• étau toujours là 
une haute courtoisie de genlilllomme, ont mieux pour arranger les affaires difficiles, sans tambour 
servi M. de Favereau 'que ne l'eussent pu faire uir ni trompette. 
grand talent oratoire ou une ambition dévorante. M. de Fa ver eau incarna celle politique mieux en-
// est de1•en11 président du Sénat, et il n'y a per- core que son successeur, M. Davignon, cet oexcel-
so/llle, ni à droite, ni à gauche, qui ne reconnaisse lent homme, par une singulière ironie du Destin .• 
qu'il est parfaitement à sa place. ayant eu à mettre sa signature au bas de l'acte le 

? 1? plus important et le plus glorieux de l'/Wtoire de 
Il fut ministre des affaires étrangères. Dans d'au- Belgique: la réponse il l'u//imatwn allemand. 

Ires pays depuis longtemps - et en Belgique depuis Cette politique, au surplus, était la seule possi-
la guerre , c'est un portefeuille très recherché des ble, la seule raisonnable sous le régime de la neu-
ambilicux, précisé11tenl parce que ceux qui l'ont dé- tralilé - et la modestie de M. de Favereau, en ce 
tenu ont presque automatiquement leur nom inscrit temps-là, nous a sans doute mieux servis que n'eus-
dans l'/listoire. Mais, aux temps heureux où M. de sent pu le faire l'activité, l'énergie et les idées de 
Favereau fut ministre, le mot d'ordre de la diplo- M. Jaspar. 
matie belge, c'élait précist!ment: pas d'histoires. Ah! certes: si l'acluel président du Sénat remet-
Nos agents et nos ministres eux-mtmes mettaient tait les pieds dans son. ministère, il n'y reconnattrait 
tr11ciitionnellcment en pratique la fameuse maxime rien, ou peu de chose! 
de Talleyrand:" Pas de zêle, surtout pas de zèle!"· Finis, le do~ sommeil bureaucratique et la quié-
Ceux qui s'a1'isèrent, u11 ;our, de se départir de tude de ce departement de tout repos/ Depuis le 
cette 1!·gne dt• co~duite, bien timideme1u et bi~n con- règne de M. Jaspar, tout est changé: il s'entend éga-. 
/ld't!nliellement, 1ouèrent de mallicur; on sait le fO- lement à secouer la poussière des cartons l'erts l'i 

HJRSCH 8/. Cie Ro~':anteaux 
Rue Neuve BilUXELLES - Fourrm·es 
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les puces des fonctionll11ires paresseux, notre mi· 
nislre des ajfŒrts étrangères! 

Nous ne sommes pas encore bien sur qu'il ait 
une politique - ça ne s'1ni•ente pas du 1our au len­
demain, umi politique 1 Mais il cherche à en ai•oir 
une, et ce qui est cer tain, c'est qu'il a fait de son 
département un instrument politique, ce qu'il n'était 
pas auparavant. 

" Autres temps, autres mœurs! " • dirait J\1. de 
Fal'ereau - et Il s'en retournerait bien i·ite et son~ 
regrets à son fauteuil du Sénat ..• 

??? 
Il ne faut pas croire, d'ailleurs, que ce poste soit 

purement honorifique. Certes, i l y a de; présidents 
d'assemblée qui se contentent de donner la parole 
aux orateurs et de la retirer quelquefois a ceux qui 
font du boucan . .Mais un 1•rai président dirige 1·rai­
ment les débats. s'efforce de les faire aboulir, met 
de l'ordre dans les tra1·aux. Or, comme pour bien 
exercer ses fonctions, il doit le faire sans en al'oir 
l'air , cela demande beaucoup de tact, d'attention, et 
m~me de travail: an président qui préside est plu:; 
rare qu'on ne le croit. 

M. de Favereau est un président qui préside. li a 
rcprn les tra.diJions de courtoisie décorative di' ses 
prédécesseurs, le duc d'ürsel et le comte de Mé­
rode: mais, avec son air de ne pas y loucher, 11 
déploie une actfrité qu·on ne conllilissait guère 

a1·ant lui ù la haute assemblée: il sun·ci lle ses ser­
~·ices; il sait, au besoin, mettre tout doucement 
l'épée dan.s les reins aux commissions; bref, il 
prend son rôle très au sérieux. C'est lt? meilleur 
moyen, non seulement de le bien remplir. mais aussi 
d'y prendre plaiûr . Et il est ITUlnifeste que M . de 
Fa1>ereau préside a1•ec plaisir. 

" En attendant qu'on le supprime '" comme di­
sait feu notre ami Massel, il y a quelque trente ans, 
si le Sénat M remplit pas trop mal son o{ftee, M. de 
Favereau y 'tSI pour quelque chose. 

P. S. Un ami, qui lit par desS11.i noire épaule, 
nous dit : 

" Etes-vous bien sùr que, dans son fie/ électo­
ral, M. le baron de Favereau montre toujours cette 
même hauteur de pensées et cette impartlaülé.dignes 
de louanges, dont on fai1 honneur au président du 
Sé!l!lt, et qu'il n'emploie pas son influence a des 
fin.s de politicaillerie? 

- Comment croire i/U'aspirant t:i être Aristide 
à Bruxelles Il s'efforcerait de ne point l'être à j en­
neret? 

- Le monde des politiciens est pavé de contra­
d.lctions ... 

- Laisse:-nous le plaisir de croire qu'il n'en est 
pas toujours ainsi et que M. de Favcreau /ail excep· 
tior. à une règle déplorable. 

LES TROIS MOUSTIQUAIRES. 

lAcadémie fémin ine de Pourquoi Pas ? 
Les femmes ont accédé aux urnes politiques. 
Les femme• sont éligibles aux emplois publics. 
ll •erait de toule_juatioe qu'elles accédaHent aux aituations bonorifiqu_es et particulièrement 

qu' il y eClt une ACADEMIE DE FEMMES, à côté de l'ACADEMIE DES HOMMES. Puisqu'on vient 
de créer celle-ci, que M. Deatrée, qui se pique de féminisme, profite donc de l'occasion pour créer 
celle là. On pourra voir par là quelles sont : 

LES FORCES VJVE.S DE L'ESPRIT FÉMININ EN BELGIQUE 
Le ateep!e-chue académique noua rherverait d'ailleur• 9uelques épisodes non néglieea.h!es 
POURQUOI PAS ? ne serait donc pu ho•tile à l'idée de Fonder une 

ACADÉMIE FÉMININE 
En conséquence, il ouvre une rubri9ue nouvelle : 
QUEL .ES SONT LES FEMMES DE BELGIQUE QUI POURRAJENT FAIRE PARTIE D'UNE 

ACADÉMIE LI TTÉRA IRE NATIONALE ? 
Les présentations aeront recue& !ou• les jours, de 5 à 6 heure&, au bureau du journal 

Téléphone Br. 9303. ' 
U est prudent de retenir sea places d 'avance. 
Noua publierons. dans notre prochain '\Uméro, les pumilru candidatures motiul u dont la 

présentation nou• sera parvenue. L'Académie comportera 40 fauteuil•. 
rl .B. - Pour être candidats, il faut : 
1• être présentée par deux citoyens malea, majeurs,jouiuant d 'une bonne réputation, de leun 

droite civils et politiques et de la plénitude de leur raison ; 
2• J uatifier la qualité de femme par la •impie voie de la commune renom mée; 
3• Etre âgée de plus de 12 et de moins 80 ana; 
4- Avoir eu avec les leltre$ des rapporta au moins de courtoiaie. 
s• Ne pu dépuaer 25 liane• dans l'énumération des titre.a e t qualités à l'appui de la 

éaentation.. 



Pourquoi Fas ? 333 

ues lVIiettes 

M. Vandervelde 

la . , ttlt lv1 • uu Il< p•11t 111l-tni plu' aJ1111-
rù' li. \a d,n Io! • ~r, u• ni on l'adn 1r tant 1·~r-
l; J.! r 11 0111111 n. 

Il w \ ul p • dr 11J1n• hnns ri dt 1 occup~I on dt 1 
lluhr, 11 le d11, 11 le c1 ir! 1, cC111~eil de S<in parla n'eu 
\CUI 1•as no 1 plu' I.e goU\Crn nwnl 11•<'t' ou Ire. 1 n 'c 
eus •11•'1l Mn1éll1L' 11111 1 1,, I· rn11• ~- H Il . bndtl\l'!.I • 
n>~J1• ralr dans ~<Hl f,11111 ual' 1 

EniJ1·11m11\nt, si · ' , l.111 fo11 1 c 1l,tr1( mie u1111i1 ... "'•'· , t al 
u111t 111·ul t'lt•' u111·11, cp1 d n"'l1• uu al 1..,I. \L1i11 ttlrHt\. on 
llP C'l'it' fUJ ... t-i lm 1 ... IUfllll:O- c1u'on 1U1 :-011 l'OUl'll •• lH \''''' 
tl1• ln jn ·111 t' 1·1 tir 101 ron\(l"ll'JH l' du p~.~~ .. 

La beauté exaltée 

\lmt 1 . 1Ju111 .ir1 1 d:ancf-. nu num~ll'I 1 d~ '"rttute.s 
•Id.-. ~11•. d ' ut unr" ~mt.kr d'• ht< l'trsQun~. ccrtM, 
"' \011 'I"• n ath r b Io 1a1 g. • 
~ulennnl 'I" 1 1..., \üu• de cd.1. omhl"f'S dr llM 

~>-S?ronds m•llrt". i;•n d Courtr.u ou d'.\1tlghran. tt 
\"OUS, de llur' 1, rlhr•tre [13t •Oire 1olonlé d'1mpo!t1 un 
pan!Alon out d•n•ru~s ! 

Oui, c! d~n a IJ nobl dr u .lll\ 1amt• s nurs, 
sur les sarrk pan 15 11111111t~rirl• ! .. 

A Mariemoot 

\, I• JI( Né rt><;ll< à llMIClllOlll, J1111I 410 
ne tarJen1 p ~ @ d1n- qu'il ru un 1 banltllJ bl'lg •• 

t•m\llalll•11 t1a11 ern 1 lil~ll"". " 1 mm1Ur<', etc., a 
l !ionn• u• de \O rn• I• r 1 , au , h~teau d" llarit'­
mont.. pour rn conlrtr. 1111m1 1 < azal<'t'.• rn "··ul'll tl 
1. rol'rction rit hqu •, M\I I" 1 rubr1 de I' \ra· 
ri li d~ a. ':.-1qu • • 

'.'uelque' im1 hu• onl hqu• sur cr l•tlt, qu'ils 11 
1 1li1a1 11 A \,11 Z!"J'< kqutl <1~11 1n~0«nt. Hu r• lt, 
r6mme 1 ~I m nrl• ont Lo J~ 11arirmonl I• 1 .a1rc11on 
.lrfl ! 11 r1u p1e't1 

Le tournoi culinaire 

Il ""' h"" • • lmu 111o1 •1111 11111 UU\ (11'1•1' I" rurd111111 dr 
l.1 Sa111!r l;111•h• llo11rll.1rl f'I '" c111si1lll'r rit· Il t;. V n 
t 1111 •'fllfJHi:. \ H 11t1 n1<·t11l~r1· 1J11 j111, n'""' 111m t, J\u 
' 'lllr I! • lin I' rl Il 11 J'1111 lio1 ,u 1 ,, l.1 fl1•t1"I" {.111 
\ICll\ \\h~kl) tl 11'1111 d1a11ol lr»trl ,)( r"nl'\011. IA's )lll'h 

•n ont l'eau D I• b9u h l"'ur I< n >l•nl d l~••l'f JOllr.. 
« l1J1s le 1nm11u u1 ? b d, ,tanùcz-rnu,. 

ROBE.$ ET MANTE.AUX 

Brvxellu (Tél B 6140) 
Li,~e-Nanun 

de la Semaine 

1 C11n. L'attaque de llou1lla11. 11 y a trois mc.i,, l~t 
une atlaqur bru;qutt. lo111lrorant•·· rie l1rand •l! Ir. La ri­
ra• Jo! li.. \" •. r~ t>\ mtnl'1llrute, tnal! (Jrdi\C. 

1~ ... jurf-, chat:rt' du ' rd1<I, or 1 un peu oubli~ le df.. 
lail de rauaque. 

On ~· rtnJ compte qu rdt• i:u~rn menrilltu<e ne 
pr 1 Pft5 ,., krmin~r en un sm1ple po•!t' d'orme•. 

1 • • .. -rail l•itn 1 •rrnpr 3 la !.'U nt it'u!ure ... 

Queatioo et réponse 

Il. Winandy nvait pos1· au mini~lr• 11< rhrrnin• rie lrr 
1mc qu~slfon relalin .i un Mrnill1•narr1l 1p1i g'~toit vro­
J111t près de DiS-On et d~m.md1• ~i l'Nnl 1lr la \'oie n't't~il 
r(1 ~ la cause de l'art'Ïdt•nl. 

I" ministre a rrpondu. Ir :l niai, pllr 11 • ,l nnail's: 
1..•DC('1df'"nt doii H1t1 1ttriLu6 A 11n dt'otl hori.zont.11 anormal 

du mc11lonnt.:t. de la. ruu~ do droll('I ilu J1l"ftn1,,.r n•ieu de la Jo. 
C'umm.J1"t! mr Je rail exuricn:r J'on,., ('O'Qr~ fit t&l"bJe rayoa et 
tt'1 qUI.'! lei crampont iDtérieii.r1 qul fh:rnt. ttlgÎt("j ans tra\fnn 
onL lt.é amidiO,. 

101!a li. \\ inaudy édifie : 11 ne lur l't'llte pl•1! IJu·.i ''pli. 
lj • ·h •• à """ ' .•. •• 

Lei à peu près de la aemaine 

1 1 "' _ R ,, SI '"' : /.t llu dt :\ /n,,. 
I.e gfofral llaglin" en ballade au pa)s de Wirth 

Ir roi dr.s :6nts. 
Il. Franchomme. marchand llt1 rolnr1113J.,_, : Le roi du 

uunts. 
F:n l'honn~ur du Filtt d~ Soir, '\I , llouillarJ: l'llommt 

qui auaironna. 
I.e carJmal lier~•« : 1.t! ( .. four 1/e R11tr. 
Jul • J~·,-tree: L'hnmmt /a1J • f11m1r. 
l 'tl.. • 1 c 1ndidat: /..o /rmmr n /,.. p 111ti11. 

Porto : Sherry 

L• pla• llu · ~· les rtu aprre­
c1• d •• vM'llabl"9 

DOURO BT XÉRES 

Salon de dégwstalion 

SANDEMAN WINE 
28, RUE DE l 'MQUE 

Demandez tarifs -



PourquOf Pa• 1 

Lea lecturea de M. PouUet 

li. l'oulld '. la gare 1f11 \ ,• prtndrr 1 train 
)~Ur l.ouuin. Le i;ran•I hon111 c achHc à 13 h1bh th~11• 

1a lotfo" ~tlq• «l 13 librr ft,fg1qvr (il n"nrhH• [' • /'ottr· 
•1uoi /'1u ~) qu'il enfouit dan• unr poch~ infrri1·11". 

Pui• il ac Hic Ir Sla111/aard rt, IQ lrnant trk t>•len•i· 
blr111rnl. tra•·me Ir hall, ~1g11e 1nn tram • • 

:Zo-ot! 
??? 

Beniamin Ccuprtt. rhotograpb• •I arl~I•. :11..- nu• 
Loui!t ~·r 1. fti.. • • ft~· -1~ arti•t~ 

En reT'nant de 5)'1'acuae 

\nlr<' $ r 1rrh nd.1nl 111 hrnu\ art• a f. il là-ha• Ull 
t1'Clltn1 rn•at?e, lrnut~ ri prnnonr•\ d~ hr.Ju• d1•ro11N 
Ra• uron• c.•ux qui S!' filrur nt qu'il a \•HnR~ ~"~ ltn•• 
de la pnnc~·<'· 1 n• lionnr r •r1• pl ~ ~ f'•t•t f• • 
.Uirn, • &Old! le \OTDl!f', 

L"lquipa~r mrni5tln 1 ~11 d' 1 rur.! r <luit b en qu 
ln prr~ iblirnnr vo11'nt 1'1' 11omp•t1•f. ait Il '" t n· 
nnnc~ S. E. m- (illu•trÏ.S!Îme) ~I Jul~ ~!lrkl tl •a •uitr. 

1.a Pnitr c~lait 9i111plrn1'nl noire •.\cillent ronfri r 
f'1•rrr Da•r, ~ue la pr«•~ rlr IA h~• ~·nh-tina A 1111lilu• 
M « Il <ii:nor llupi1•rrt11~ " 

~P.nl•ment, ,j t.'t•I n~rl:1hl~ dr 1ov~~··r ru p•IÎf 1 .. 111i 
paRe. '•'' ~nnuvru1 1111.1n1l on rAf>f'l\rl• un t11t.t.•:in 
qui \Ill! IJOP fnrl!:n•, tt ~I. llectrl<' l'llJl!>orllÎI }~ r11virtl\ 
fH>rlrait d .. Rlll?er Fr11idmon1 pnr 1lt la r~·lurr 11011 tlr 
l'lt~lir i la lkhririur • 

Nnl.tn' dr sa tt•non!lb1lr1t 11 r.e l•rha pa• 1 t~l •rn11. 
flans le wai:on-lit, 11 r1111 ha rte .. u• t 11 I(' r•ort> '"" lui 
0•1 "l~~n-rM.tAurant. fA! qui ~lait 11n pPll Pn mnl n nt 
•t ltnnnait Ir• '0"""'"'· 

\ lln1tr1lt'!'. re 11'nnant 'JU'"n •lhi<qit IJ ra «~ '!•li 
rnn!,nait lr •r#c•or, '' · o .... 1r~ mnntr:iit tn•or• "'"''JU" 
.. ~intr ttu'on nP lui •ftt rham:~ le Vnn der We>·dtn rn un 
\'or· den llu•- he a11lh•ntittur. 

r.'f"•I qu'il v a. Jin• C<' 11•nrr ~ inli• rom rt• 111>h· 
,:,ni 1 t pui•, A f4n drmirr ,o..-ai: ... M l\><tm fu• • -
bz~ C'n cou,.,. ri<' routl', dt f<!n porttl•uillr ' ~""' • 
oapitn. <•!H'ndlr.t qu'il !'f'po.<2Ît r!Jn• 1lll# ~o• h••t~ A 
laqntllr ~tait • !ll'rf!O•H b rnuchtUe c,I\ d..>m ait •on 
f.mÏnM'rl' \! I• t .~;n 1 \ffTCÎrf 

litt~rature et bolcheviame 

IA' hol hni•· 1• h10111llc un '' • l.i hlt~rntttrr d• ., 
.i ori~lt'!' 11si• au .. i. d• nuoi. di~M• ~ !c m~lent " 
hMl'l'S 11rn. 11u1 \tul•nt fa1rt dP< citation•. 

l.'Froloilt ,Ju cito,en hl'Outmnll• dtuit li u cloir 
d• Jlrnlt•l•r con1r, t, renl•Mlrr "• ~arnl~n. ri , on,.n• 
nn a ~t• Ji l'ttolr t>rtniair• tian• rttll' ni•i•on I•• lam""• 
11' \1111. llarhier wna Î•nl d'rll• .. m~mr, (ô <:n à cl"" n 
rbt• ) Mltlc 13 plumr du 11·ripltt1r 

gtllltmtnl. 00 3lfrlbllt /t « M frr ronfr~rt n>tllll • r M 
"' qui eRl de Rnrbirr 

llarbiM, Rnrbu'&t c'•~t klujours I~ harhr 

La Buick 6 cylindrea 

Son grand sucda tn Btl~1que raide dans 11 con•truc­
tion apkiale, d'une tolidit~ t toute ipreun. Drmandu 
A calui qui po~dde 1101 BVICK et qu'il eo penH. 

Horreur de la liberté 

.Jmt Ri .. • t,u btt 1r 1n1 t , 1 • A '"' 
011mbreui;t.ç AIU ·~c tft' pricon Cl ce lrountnt t:O 'Jtu&lÎOO 
J"0Ltrn1r >3 liué1~1fon con1l11ioun•lle, rtl• « 13 hhtrl~ 
qu'on .lui o!Trc. \'01U, a tous points M 1 u•, un• , ,, el· 
lente 1dêe: dl~ nrr.mit" h1e11 iJ, s rho !"', • I nous pou 
•·nn• mê.nl• dire que Mrne R"·a de Gud11<n1 no m~r1te 
on coup de ch3ptau a•11nt qu'on b rrbo ide d3n• •a prr-
50n. 

~I incidtr.1 o • uut I• np 1 d'm identt du m~m• 
l(!'nre. Il• lur!'llt, ra:11lt-il. a-•rz Mmbreus. Ire ut , 
prison ni~· qu'une 1mpltovablr rl~mtnr~ allait kl• r •ur 
le pan~ du lroUoir de la pn-on tl o 1i 5 r••,Îh'm•n• 
•"exclamèr•nl : • Qu'on nou• •am~n~ A l'oml rr ' ~ ' 

I:arcoutumnnr• nin•i nou- rrnd toi 1 1.l1111li t 1 I' 
labuli•te l'a •lit •l il nrri1e 11n temps n1'1 la pnill• bien 
hu!"ide. _le Jl~I A rau d'un• eau bitn rrnuri• - ri Ir 
pll.Ul no1r cpnriilm•nl trcmp~ tl• larmt•. con•tiluent I• 
••ul <Hime ro"il.M pour un homm• qui ' liit nm d• 
fortt. •I PUI< •'v ~•I a•..,1111li 

Quand ÎI ~'Agli dr \'itU\ l1rÏJ?andc TI pt Il ttfolf,. Ill 

ln nêc~<il~ 111 pour U\ une loi 1111°11• pri• ni 1l~rrih 
IA .11orte tir la rri on une \ ir <li'•orma1• •nn• .... ,li< . .i. 
qm lP!' :ï\":tnl;i~"" 1 ontr~halanrt1nt lr'.4 inrnmlnÎl'>nf • C\'H 
~·al?ÎI M irrn< 1p1i hat~ill~n·nt nnur ri•~ iM" 11'ail­
leurs JIPt\'rl ''" il~ •r r•ndrnt 1·n111ntr, rM ntt 1.1r1l. 
11u'i1 fout l nnr iMc 1\rs martrr• ri 1111'il r•t A"•' 11'Nrr 
marlxr 111 mr il1r11r rnrnpl,. 

L'kuril dr• mArtvNO, r't51 la librrl~ r'•~I I~ •·Îr 1111i 
•11il 1• 5upplicr auqurl ~n 11 ~ch•opé: rnut Ir 111n1ul• 
prul Hre un h~N• urJP minul•. unr Jrmalnt 1m lllni• 
T~ rar•• :!Ont rru\ q11i p4'11\tnl l'rlt e un an n 1 nu•I· 
qu•s ann~ 

Tant ~·on '""'' Ir n1arh"'· 11 "" 1 qu'6 •t lii .. rr 
faire. C'r<t A la rorl/.1- dr• ~mr• dt t .. 11M H•lonto, •11r­
fo11t ~i le ~upplirc n·•-1 pa• lrnr 1lo11lo11rt11\ • 

Ce rli•Mur< n~ t •nd pa.< à drs rond11•io11• p 1 tiru­
lil•rl'• tr~ nrllc•, ' k c~· •p~tinl qui Ir moti\e nt ni'.-,.1 
pas a«•1 cimnu. 
Ce~ndant, on pou! •'#mouroir tn prk-o•ont un ltmp• 

pà 10111 hôlr d'unt rri~n ~ra ~UCÎMll 0011 11lu• M 
•'en évader Cl'mmt IU b1n n•l!t ltmr• n 11$ d'r finir 
·~jour'. 

Le • .\lin dan• un dnlttt. OphHie' • !!f'ra • il l'l'm­
placé par un • \lln A ~aint-1.oure. mad;rnoi~ll~ ! ~ 

Parmi lt< cacorhonÎ•3 'lllP nou• dt\ nnA h Cttl• l!tltrr• 
lournemaboulanle, il ~· a •urlout cellr-ri : qu• la vir 11 plu• 
pl>nible !<I r.•ll• d• l'hnnn~l• homm• 1111i n'.• 1 ni 501 
ri"'· ni fnnrtionnair• ni rë\"nlll>. n1 parl•rn•nhtrr, "'"" 
•impl•ni•nl h11n11~I• hnmm• rn li!> · • 

Lea 1avon1 Bertin aont parfaib 

Entre eux et chez eux 

M. Vande \'~verr, m1n1sll• el 0111111n~nnl a un fil~ rl•· 
vant lequel •'ouvr• Ir plu~ bel A\·en11 Or q1101 n11u< rr:. 
licitons conlii!lnnent Ir pfre r i I• fil•. 

Crlui~i lui ~r· Mudrs ,i Louva111 l'i l 11 r. dDÇUt•. 
On fil, , ntre namingant., t'olo1rna11011 au Jll'1r. 

qui r~iicndit .•• 
!\otŒ Gt \OU< d1ron• J'&5 Ct qu'rl rfroruhl C~ i!Ulll 

indiscrtt ... 
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Détestables flatteurs ... 

Oui, c'est entendu. M.\I. Jaspar et Tlicunis ont eu un 
joli succès personnel. à Londres. lis ont collè un emplâtre 
de talfclas d'.\nglclrrre sur les fissures de 11'!ntcnte cor­
diale. C'ètnil leur rôle : ils ronl fort bien joué. Et, pnrlî­
culièremcnl. le succès de M. Jaspar est a·autanl plus "if 
que les mêfianres à son cgartl fiaient plus grandes. 

li est maniîcsle IJUr, dep1tis quelques moi~. la Sel­
gique a enfin une politiqu~ !rnnrhe. Cela tient. S3ns doule. 
principalement b ce que 1.1. Jaspar ~SL parvenu a imposer 
à ses collègues le point de vue « politiqu~ étrangéfe ». 
liais, tout de mèmc, ce n'est pas sans agacement qu'on lit 
des phrases comme celle-ci, que nous lrouvons dans /,a 
()azellt dt Liége·: 

M. Renri JB.qpar nou~ prouve, en ohaque ciroon.;tant.e, q,ue 
M. Jules <'Almtion, quJ •"y cooMît en fait do diplomatie, voyait 
et juge."Lit juidf) qunnd il dù;ait derniè'fement à l'une do nos 
pentonn;llitée liégeoises : c No\IJI a .. ·oM, à l'hente aetuellé1 un 
grand diplomate en Kuro~ : i.1otre mjnii-tm dés affairê.S 6.tran· 
gèreo, M. Henri J•spar. • Qui commit la •impliciié, Ill .ïnc~ 
rité de. M. Cambon ne 3"owi~r;1. p;\S un iruta.nt de croire qu?.il 
y avait dans celle déél>mti<>n ln. mnindrc int&tion a~ flatterie. 

Non, vr3imcnl ! La & gincérilé ». la « sim11licilé >l de 
ce vieux diplomale qu'es! Ju les Cnnibon ! ... 

ll n'y a rien de plus funeste pour un minislr~ qu~ les 
nagorneries des iournafütes officieux. Les rois, du moins. 
ont l'hnbitude d'cnlrndrc des $Ornell~~ ... 

Le wagon de l'armistice 

La Compagnie des Wagons-Lits a remii; au présiùcnt 
de la Rêpubliquc le wagon-reslaurant n• 24190. Là-des­
sus, le gou"crnemenl s'est dit: 11 Pour que ce wagon resle 
au rang qu'il doil occuper dans l'histoire, nous allons le 
meure aui [nvalides. » 

N'esl-ce pas une gaffe d'assimiler ce véhicule qui trans­
porta le maréchal Foch cl son état-major, à l'aube du 
U novemb~ 1918, à un vulgaire glorieux Mbris. à une 
nnliquaillc qui, dans un mus~~, sr couvri1·a de pous-
11iére ou de rouille. sa11s prolit pour la France? 

Si le minÎ$ll'c compètent a,·ait eu l"àme d'un Tus~aud, 
d'un Grévin ou mërne tl"un Afaurice Castan. il aurait meu­
blé de suite CP. wagon-là de quelques figures de cire re­
pr~scnlant Foch, Enbergcr. von \\Ïnl~rleld el consorts 
~ii>nant l'armistice. dans des posiliolls traditionnelles et 
tùstoriques. On aur3it r~mis Il' foui sur le rail, el le wn­
gon ournit foi! son tour M Fr;u1r1•. s'nrrêlant gan$ tous 
les palelin!l dotés d'une gare rle chrmin de fer. 

On admctwit pour cinq trancs - quaranle sous, si 
vous voultz - le public à y pénétrer ... 

BLUE 

Î)n pou\'ait faire mieux encore, Hanl donné l'habileté 
a"c.c laquelle Sacha-Guilry 4<;ril des pièces b1storiques (té­
moins Béranger et Pà@teur) : on l'aurait chargé de bâcler 
non en cinq acles, mais en cinq secs, un pelil sketch 
intitulé : Forh ! ! ! que Sacha aurait joué Jui-mème les 
jours de gala pafrioliq11c. 

Quand le wagon aurait lini son tour de France. il pas­
sai! le~ rrontiè"e~. continunil à faire recette; dan; deux 
ou lrois nns, on raurait \'U à Bagdad Pu â Ylllladol id. 
recueillant encore pour la France la bellr g,alelle que les 
Boches $C décident avec tanL de peine à lui verser. .. 

i'\e voilà-t-il pas une idée géniale 1 

Un secrétaire idéal 

Trou~ez-en donc un meilleur que le D/CTAPllON8 ! 
Renseignements: 20, rue Neuve, Bruxelles. Tél. B. 10682. 

Au Sénat 

f,a discussion. au Sénat. de lai loi sur l'emploi du fla­
mand a pris, à certains momenls, de la hauteur. 

Les gafTes de U. Y;1ndc Vyvere concernant les ~oies 
publiques ont cependant rrovoqut! un mrmorable chalml. 

Les discours du leader namingant ont le don d'ënerwr 
l'assemblée. Cela tient surtout au soutire dédaigneux qui 
crispe sa physionomie pendant qu'il parle . 

I.e ministre des affaires économiques eul une inlei-rup­
tion particulièrement malheureuse, qui a passé presque 
inaperç11r dans les comptes rendu•. 

A un moment donne. comme on l'interpellait , il ne 
trouva rien de mieux que de dire: « Mais. messieurs, si 
,·ons voulez l'C\'cnir au projet \'Olé par ln Chambre, ce 
n'est pas moi qui m'en plaindrai. » 

Voilà donc un membre du gouvernement qui approuve 
encore publiquement un projet que la presque unani­
milê du pays a condamné comme une loi de conlraio te. 
de di,.ision. el qui est r~pudi êe publiquement p~r ceux-là 
même qui l'ont \•otêe par surprise, par bêtise ou par 
incompréheJlsion. 

Un journaliste en loge 

Un jour03l bruxellois, organe répul.! di> ln démagogie 
sportive. a_ mobifüe une éq11ipe <le rcporten spêèiaux 
11our le rircuit cycliste de Belgique qu'il organise ahnucl­
lement. !\. Luxembourg, le collaborateur chargé de suivre 
la course cl qui, deru;$ le départ, avait à ses lrouss~s un 
des direcleurs du dit journal, annonce son intention d'al-

BAND 
BETTER THAN BUTTER 

La célèbre margarine anglaise 

Un vrai régal sur le pain et dans la cuisine 
1 J EN Vl!NTE PA.:B1'!0UT ... tr. 3. '>'0 LD 1/2 .KILO 

L_~_ ======== 
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lrr pri"-rntcr. I• '01r \ tnu. ~~ hommages à unt crotje 
de l'rndroit. 

• Je \0<1S l'int.erdis, proclame d'une ,·oit aut<>ritair.­
le patron. \ 'ou! nllrr all~r \'OU> coucher. ri tout .i~ 'uitr. 

- l'ordon. fa11 l'autr~. je dois aller. j'ai Ir dr\oÎr d'al­
ler f.1lurr r• li•• 1lamr. li 

- \ou; alll'l \OU~ rourber. el je \·ai$ \OU~ Pnlcrrncr 
dan' \oh·" .h.rnhrc, ordonne la voix de plus ~n plus 1rn­
périeu,r. 

r1•l;i. jamai• 1 r1p0l'le le ri•daçteur. Pas dr \'1olt'11cr~ ! 
- Soit. lfo" alors, ''oœ; allez me do11n1•r voire pn· 

rolc d'lumm·11r que vou~ ne quitll're7 pa~ votrr rha111hr~ .. » 
Une lots 1l~n5 rell!'-Ci, le rédacteur <co fui, romme 

bi1·n \ou" p1·n~ex. Et. P•'ndant une brm·~. le palrnn fui i1 
la red1m:hr 11'uo plumitif a<s.:i osè pour se 1w11111·llrr 
unll 1·~3pade s.1ns l'oulorisallon palron,11<' .•. 

Le, 'o:ilri-rr•, t~moin, de celte inimai:inabl~ hi~t .. irr, 
n~ <1>nl pa• rnror- rt\rnu, de ln ng~latll' .Jan> l~q11rll" 
cil~ l•-:s a 11long"". 

, ... ~ ........................... ~ 
Les sobriquets du jeudi ! 

Vand11ruelde: 1 
Le désorganisateur de la victoire 

Flamands, W a llon• ne aont que dea prénoms .. 

Le ~a,u•ir U'l ~~nul•ur bor:uo D.. étant. en cours de 
'>é.lnct, en conflit d'idm (1) a~ec Y. \'ande \'n,·rc, lui 
c:ria que Io Wallons èlaieot plus ancien$ que lts Fla-
1113nd» 

u l>t>•'!'tlllni çà 1 d<mande AJ01-s. 
- Parte que, dit 1( 6éoateur. !'bon Di, in fo>ant !'mon­

de, n'a nin qu'minrM pa les bielles ... 1t 
Cl'Ci 1,1 ù'a1ll1·ur. tn desacèord 3\'ec le rëcit dl• Io 

Gc11cs~. 

L'armistice précipité 

On .itu·it.ue. pour une l3rge part, lt'S dêboire~ artu~ls 
1u fait qu'un Qrmisltce pn!cjpité a permis aut orm~ 
allemonilc~ 11~ r~ntr~r chez elles a\•œ arme• ri bagagM. 
Un ~lllill•UI i'cnvnin americain, M. Murton rullcrton, 
vient dG publi~r. dans f,o Revu~ unfrersrllt, quJ C!ll arlurl· 
lemml u1w dt•s meilleures re1·uc$ frauçai.<es, un curicu\ 
article, 1J'uu il rilsulle que le générale lllJs• in,i.ln pour 
que loult•s l~s arnu1••s :•lleiuandcs !usscnl obligiw>s tir mel­
tril bns lrs armea nvant d'évacuer la France el lu llolgi­
qur. 1'1rnrquoi nr• 1'3-t-On pas écoulé? 

•< Wilson. 1 l-pond M. Murton Fullerton. W11'11n. qui 
avait tn111ours r1'vé d'une pai~ sans \·illoirr. \Vil<On 
voulail t'lt,· 11• mcdiawur .. Clemenceau el l,lo!d G1•ori:e 
:turaicnl ··npitule dev3nt Wilson. et Foch, !JUI, d'ailleur9. 
par un~ 1 i1·illc tradition che,aJeresque. im liMtl à croire 

lt 13 loiaulé de l'rnn•mi 1ni11rn, n• ait céM oux injonc­
tions du pouvoir civil. • 

On se liw'C. •lepui• qudque t<mp-. à une sourde c:un­
paj(n., dans le lmt M faire ttlomb.•r :;ur le marée.bal la 
respon•abilité de l.\ PJ" in,ulT1•Ante ri de l'armistice 
precipité. On a lu a1·ec -1up:f.1c11on, dan< le livre de 11. 
!lrrmti,, un compt1• r"ndu ~ttnoi:raphïque des séance9 
du Conseil suprême. qui oemblait lournir des arguments 
à celle thèse. 

l)'oti sonl venue> (,., lu1tes? Si c'N~i l un huissier. un 
interprète, un garçon de bu1Nu qui nrni t commjs l'in­
distrétion. on aurait ri"rlamé une c•n11uête, des sanctions. 
011 n'a rien réclamé du tout. pos plu~ qu'en Belgique on 
n'a rét•lamé de snnc1t11n ronlrt• Ir pnrlicu lier qu i a lin(, 
311 Soir le procè<-wrbal rl'un cnnH•il JM ministres ... 

&-ton qu.e voua v.rrJ. p~nl oo miaérable~-

Le jeune baron Zeep est gala.nt 

E Ue. - Mals, 11\oMl.,ur, Je •1116 marlte •• 
Lol. - C.. ne h.11 den- . je aals q ue votre mari u t 

t~ propre ... 

On se rencontre 

Comme nous sugg~r1ons ~ li. Flngey la création d'un 
comité francl.'-Bclgiquc, celui-ci udr~ssait A dh•erses per­
sonnalités un papirr dont voici l'essentiel : 
~Oû$ a\"ODS J"bon11cur dt• VOU_. f~lrt" AVOir qae lee foll ... 

tours des déjetir.en lr~nN i...r~ ... dont 1 ... ...!Mrent.. 00111tit­
ron.t déaormaù l'ori;•inU.mt- 1nlitul6 • rra0tt-BeJg.ique • , "f()Q;I 

µriont d .. """t>lt< ~ qu.ilit,• dt a>tmlrro Ju comité e~ voia ÎDTI• 
l,eot à usi&ter à b rflanion do c.:lo.i<Î. 

L'ordre do jour Ht le 1uinnt : 
1- C.....tît<1tfon défu>ih•• du co:n1t~ «Otnl •I do c:omit• 

cxtcut.il; 
2 ?J ....... i pttrultt 
Il .. , inutile d• 10ulii;nor Io 1uœh ~i.'l:Wlt et. l 'impot· 

tance qu·ont pm let d~Jeunen frsooo-bt'l,gt11-, aituti que lu &l'.f'. 

viC>tS qu'i!a onl dôjà 1ond111 tt. qu'ibt ttndrvnt, aurt.out ciaJ:m 
ra"enir• aux deux p.J)"' .1mÎI ei. allibi 

La $-t'Ct..ÏOD frnnQ1ÎJ:t'.' .:t., dt' 1t.>n oô!Ji. ouw.tit.u6 .1on comité, t t 
lflll. deux CQmite:t: "è n!l,i.nitoril proch.it.int•mtnt. 

1,es idées sonL dnn~ l'oir. Toul c~l bien et M. Flagey 
m~n~ ~ sou abouti~'cnwnl rallonncl l'orgonisalion de! 
dèjeunêrs îranco·bcl~c•. 

lnd Coope & Co. 
Stoul el Pale Ale, les 111eilltun . 



Pourquoi Pas ? 337 

éconvenue américaine 

Cttk jolit d•me, .l 'oriirin am~rKamt, ~I~~ pu ~or. 
ariag,, conta, tn , ,..,nanl lt lhtc. 
c Jt n'au1~ pas f'l'(~\'t' mon b<1lletin pour le •ot~; mai• 
aui< wul J, m~mt' •Il au bureau de l'~lrd1on. l n 
ntl~ma11, •JU• 1 IJ1t Jerritn' une tolbl•, avrc J,•s lunl'll• •, 

.C dll ! • Qu•f"'l-(t' qut• \.OUS fc~rz ICI !i \1hUS n·a\tz J'~•~ 
•o< 1•a111rr< ronunahli:s 1 » Al<>!"", j• lui d1• : • Je 
voudrai~ bouch.·r r1r1l di• li. \fax 3\0.C la 1•tlitc rrny<•ll .~ 
is Il nr \OUldÎl 1 wo &•noir. Moi j+· di~Jt~: • Uon.,ir.ur, 
pourquoi '~us 11'•" z I'·" falonqué le papirr p<iur woi '! 
Von mari 11 p•·ut lrc•ll"r 511r 11• trou dro 8""' •l moi Î" 
ne peu1 1•a• 1,.. fair~: '" n',.H pa• ju~tt-. ru1<qur I~ loi 
dit autrrmrnt. ,. J'ai rr1corr dit: • Je \'llÎ~ m• plaindre 
à M. \\1l!<ln. •Mai• 11:a1 irn •U que c'ttait à rirt> rl 11 
'a dit ile rl'l1rtr. • 

!fltlUT rr ALES 
Mel l'l•e eo joie 

r o•ume Pour,1101 P41 r 
m .. 8rusellu Hll.8t 

Ao•e ra 473'.. 

a député• à huia cloa 

On d1sculr le liu•ll(H g~m'rnl dons unr dr~ ~rrti11n~ M 
Chambre ~ l':irmi lt ~ 1111·111hn·'· 11 ) a, notamm!'ot, !11'111-

lon , rrn111111alol1• l.l'l1••h11, t'l l'l11laranl doctrur lh311• 
ua rt, !-un uJll"t:u•' "" ~whc.11H:, maat1 pu .. n • •hJ· 
·nit •· 
Toot 3 cour. Olr•t111 1•art rn un• ti rade utravai:anlt 
r 1'1"11non11e fmanrH"rt'; 11 Cllti 1.noy-S..aul11•u, l.01> 
un l!u1,1lwr l1naririrr Joni rh .. run ignore 11· nom. 
c llu't•l-<•' que •·~t .. ncorr que rtlle carabl'lo11illc-U, 
eslm 1 • IJtl llra11•1u~rt ru rianL 

liai> 1'.él~st111 rrcn•I la rhos~ du mau,ais c6l~ tl c·~l 
UM buuwur manl''"'' qu'il ripo,le: 

c ç,,, rh"'l"" lm• I• mi:me cho,oe: je nt pu1' 51lu~ 
· n dire ici •• 
- Jr '111• 111M1·c111, Mclart lroidrment Branquarl: Cc· 
•lin, ln ,,, 11tfr111l cl1• la mnn1t· de la pern"Cuhon ! » 
Alor<, C..Jc•tio de• 11•111 luril·onJ, il ~· lt>e et rlam~: 
c l'tn ai a••r1 ! l'u1«1u'tl m rH ain~i. je n~ parlerai 

1o): je 1n't•11 v:u~ ! :. 
El. d'uu t•'4!e qui lui r•t l•nulier, l:+le•tin, ramrnnnt 
5a de,tre, i;h•!~ d•n• rint~rirur de S<in ~M,l<111, "'" 

l~t fuia11t. prend la d1r«hon de la porlr, 1and1• qu<· 
nquart, luneu\ à Nin tour. lut lance 3\l'!C hrrtri•: 

• C'«l ça! 1 ... ~et ramp: tl y a assf'l longl•mJ><> que tu 
<m ... ~IC! ICI. • 

~l~hn, ~~uN: 1·011 , •a at...ndoontr Ir ~ba~np.-~1i•m• 
r ~" l~n<1·r d~n· J...,. ilud,-a ~ur Cambroonr. 

CORONA .. ~ 

Lea Zeepa causent (l) 

Ent .. ndo par le cbo.« dP la $cal~. p<·ndant I• ' 
r~tr'.Jctr~ de l':rni.uc:::intt' .,-ur. d 1;rori;•~-' ll4u1cur : 

Vous d·~Hl.<z voir « n l>l>outo1rr . .. c'nl vr:umtr t 
-u.-u1 : tout des lalll-

1. • r t dMI corn1·mu•f' 
~ "" 1!('8 luvlJ~U\ à J!ôl ! 

Il r•t. ail~ •c jt ltr 
1\ 'f' en lf.tl~ ronlrc la bot­
''"'• tin trottoir d le in(<. 

1lt'C'111 .1 Jù lut !aire l'o~ 
r alton du l) mpan. 

1.., guu,..rnrmenl 
Ir~ '~" l'a Jtcorë dt 
'«rd1e du t.irhun u1h· 
a11r. 

C'e!I •a cousinr fi"' 
'a 1• nu .,ur le~ fou~" 
t-..pl•"ltm~ut. 

li• m\1111 invÎl•• l 
r IJnl• r I~ tr«maill~l't'. 

On Jur4Ît ~ntc11du 
\CJ!t·1· u111· moult. 

r;•.,1 Jo111111ngf' <111t 
l.i lm llr rrllt' p11l1•t r~ t 
1iréo à quntrc épingles. 

"::;. Il n prinl tleui p3y-
"'nw•c- t·l il m'tt rnia tl;u's 
uu. 

- \1011 mari r• t .; 
1tll·ntionn1·· pour moi : lbu• Ir. n ahn•, quand J~ me lt ". 
11 m'rnfil• mon p'hl ja111~ . 

- On a joliment bion lait ~·· t• dlrntfitr. 
- .\u iJlner. ebtt 1 .. \'an l'Of•f'd, on ~ mang1' dt• . • 

M piqu ... ~-la loi~e. 

I l l !Wprodo<ti<>n in:.orcLt .. i - cit .. U.n ck oouru) pou 
kim J" pa)'• J compru b ~o.t'dt, b S'on•1"· K ta .. ).'b.Gcht 
li~ ........ 

Citation.a 

11. Carton de"\\ 1art a fait une ritalion, l'~utre jour, .u 
S~nat: 

Zij •jldra w . .t wa9 mh' 
Eu ... GUI f"D •w!. UJ witdta. 

El il ~Imbue ces Hr• ~ lhldtril)<k. 
Il parait C!u'ils S-ODI ck 1., Jrir•nk - du mDins on no~! 

rarr.rmr. 
Auquel c~ œtle lu•tcm<' r~1·1'•lltr "' la r~f'OO!e de 

r~u Jul~ de Burlet (un :-011 .. l'l•'llurr ... ) à tjlll l'on dt'­
mandail. lors de l'inau~untion dJ ono11u111rnt Cbarlu 
ll«oHrr. •il avait lu li)lu"pi1gcl : 

• '!Jlh<ureu.emenl, non · it .,, .1i• 11~• l~ Oamond ! ~ 

1Jnre "aelrixe 
d krire 

pu3olfndle 

fT ABLISSEMENTS 

o. VAN fiOEC~E 
4.5, Marc:lii au Charbo•:-: BRUXfllfS 



3;1s Pourquoi Pas ? 

Une hi1toire peraane 

'•' 1, fi. ·• 1 uu:ien J11't'Ckur dM Jlar-
(hrl dt rrsr. ~1 l'un •i<-.s prrmm"S Fl'nnr11i 11111 tn:r.!rent 
n Hmwll â l't .. urr d~ la d~ll\ra:i (11 lo\.11! lr1ni;•nl el 
ma;;n1fiq1J , rn unifonue •lr cap1la1nc de ch~urs » 
p1~d) f'SI 8UJl>llt'd'hu1 aUacb~ nuhlatre à Tl:Mran. Il nm•• 
l'cnl cl DO~) taCOU!C Ctllr Jol lu IOtrC rersane : 

• 1 n rapt (JoJfSlln) ~1tnl lrourtr un mollah (prfll'I'), 
<" lui d11 : • 1 mt1 iO lom~n•. l>onne-lo ~ la P"~""" b 
• ph~ p~UH•' 1111e lu (9nna1<~,. • I~ mollah rrnlre rh~ 
lui. N tlil à u l»nime : n lh hJ/11llc-loi ! ,. l.1 f .. mm• tn-
1 \t 11<1n \U1I~. " l>-l..hal11ll!'-l~1 r11!1~11·mtlll, .i mel<-l11i 
P 111utc nu•. • l.a lemrne obêrl, tl I• mollah lui gh­
œlol'I! Jans lœ m~111 ll'S ~O tora '"'· 

• I.e lrnJrma1n. ln ll!lllme d'un •0..,111 Ju mollah dit 
i !Kill nw1: « •~ u'e•I 1•.u toi qui aunLS l•Ll re qu"• lait 
• lt mari d mo \Ol•me: 11 l'a 1111 mcllr• l~ute nue d il 
• lui a donn ;o ton M» \'011~ un (:l'Dhl mari ! • 

• - L t l donc cda, r~fliq~ I• t-0111n. Je comprend• 
mamtrr nt pourquoi I~ mollah d~atl et matm i un 
1ijpl: • J'ai duan~ J..., ~IJ l!>rnans il une 1.cnwnne td!.-. 

n 1 J'•u· u ,· 11 ~la11 l<>Ult nue • • 

Greffe• originale.a 

I;• nll'dtnn ""' l'lo•1 .. 1, J'l111l1.111.1, 1aronh• 11• Mtd1ral 
7""''• n\uit 1hl 11ru111111N', • """ 1l,1111r 1 •. i; ., la rescc-
111111 1111 tihio nhm•1" \ la 1.1111b1• !{audw; il l'nvoil l'l'm­
t•l.1 .,·. p111 l.1 l1,111'rl.1n!Jllon 11'u11 r1·111ur lrdld1rm .. nl rn· 
1 ,, ,, l.1 pJll» 11 nn 11»>(.,~-..· 111~•t1fl. l..1 gut"n,on fut par­
i Hlt'; 111.11:1 (,1 tl.1111~ JU 11b1d 1lr111pnrnl r(•·l.1111,1 1!0:.-0 dom-
11agcM1t1ftêl• à Bon rhirur~icn .. ~ou• pri-h'llc qu'ellr 
1·:irou•a11. à chaqu~ coin 11~ rue, le be.vin Je lever 14 
1 •llC ••• 

??' 
Pour ne pa• "trc eu ml<' d\tt le .llrdfrol Tur.n, nou~ 

111umo11• lui l'U('J•Ortcr unr h,.~,irr 1lu mlmf' ;•n~. 
que 11ou' D\OllS wu•rnt rn~n.111 conl.<'r, tn C,oc.Jn.t, 
quaud nu110 Nu1ru un 1 •h bel~ ro~ tl bourl~ il ) a 

1~ quelque ttinps. 001. ~bdan1c. ln parois1i1en de là­
h.1~ 011111 c11 1~ m .. i:t m tulrv~ p~r un 1·oup Je dtnt de 
•• , .. cl11cn; 11 se hl rouv1·r •• •v1°1Mme Ir gr•U orteil. ·~ 
•tu••I, mal,t.\• .,-.~ ;ut, lu• fut c•>l11t, p.u un ntt-i.JPC'Hl ha· 
1 .. 1~. Q l.1 pl~·' q11'1•CCUJ1l1I 1utr~foi;; I~ m.r1to11. 

l.<ir1•111t.1 l'atlhi•renr~ lut C'omplèlt. le pat .. ·ru fui, comme 
\l>US le prnsez. ID\I: 11 ru 111111 1f'un pic1l carr~. ro st 
un•:ss.Jnl le . i;ru• ortril ; au bout J• hu1l j~utll. il com­
rutuça u ""' moms hrl : une rougeur rnquittante rnfiam­
i: J•t I• partie 1nlk1,111't' du menton p11j,l1the: l"mOam­
niihon dUrt il, pui• tlle ('au.t au blanc ; ljUtnZe j11ur~ 
•1•1'f-. un cor 11u 111 d fiUf•.:h;, s"t•p2nouis5ait au b~~ du 
\ ., •• g~ du l'IU\TC t.omnlfl'. 

Si l11en qui·, < hoqu1• ... m~mr. I• prop11.itaif'I' du mcn-
1•111 tr11qu1' .. •t ohlii:r dt •' rc111h c ch··i le pMirure: 
1uanrl 11• ta!o1r lond1on11~ ''" son mtntou, et n·,..1 pis 
pt)Ul' ~ 1 Oll~tl'r clt·-. potl\ 

l'ous 11oun1, " 1011• lt vouln, l"t0!1•111 , 1•nvo1cr la rl'­
l 1t11H1 J1! crlll' 1 i•r11!111u~ h1~toir~ nu Mriliral Tirnts, de 
l'>c" \"ouk. 

??? 
f .c!l abon11t111nle au" Journaux et p11lllloaUC1D.8 b11l­

t;eM, trAD~als et u~lali! CIO DI r('(llll à l'AOENCE 
DECllJ:NNE, 18, ne «• Ptl'llll, BrunllM. 

Littérature amoureuse 

l'Mr j(, • • r 1'11 1 ,1 l) le rp1•toJ.,irc a11 u• •1kl 
celle anno::iœ p•mr dan• /.a /lrrni/r~ //tan du 1 mai : 

!'OU LE tea balsero - ma"'Ji:ml; ., pn. de toi 1 • ' 
.e ToÎJ' T ... k:rit. 1' fi t"w11>' Q"" J• 1.n.1., ck I~ Wœlltt 
Oh ' .....,,.., da bol:cl>ocobt, com- à cmlrue ,\ loi f'''" 
~ - B..!.. 'Lrilbni. Ton cuq • Il. 

1 

Les sobriquets du jeudi 
La •uppreuion da minùtùe 

du rooitallement : 

LE WAUTERS CHUTE 

Quelques " incipit ,, 
Quanil ~n fui p " IL 1oir • t 'I"' 1'.m>m1· 1!" c' 

gares lin~ •e mi'IJ J ,,.i.11 d~s hq1"'"'' de ina111ur. Edmo 
Palrb <'3crou1la A 111 rhr1111nr•· 11'~111 \ et pllrla \'Il c 
termes : 

« II r.1ul. rm·~ rlL~l'b ·" '"'· qui• Je \llUS "" ronte Il 
bien bonne. figu1w """ 111J.o 11• l'ri·micr tM dit, hier 
awc >Oii fin '\Ourir1• : 11 \Ion ch1•1· ~:il morul , 1p1011il tu >cr 
• ra< Emilt'. 11'oubl1c (l•l' 1J1• 1111 r:1pportcr rc 1111'.\llie 
• l'a ,Jil au •Uj"l 1!1• Jo~t•ph M Je hu 01 répon1fu 
« Henri. lu prui rompkr our moi .• 11 Or, voilà que ... 

??? 
11 ~!Jil une foi, ~n Hel6UIU•' une socièl~ sannl•', da 

le baron l>l!l>ranips d'.h1d n"Hait pas membre d'ho 
neur. 

??? 
k -ul!an .., cala lt derr •rr dhan. tira unt ho 

ftt de son nargb1lr rt J11 • " ~a-Rouzu, !On conl 
préfer~: 

• !'>.illra-r.ouiu. ron1.--m111 dou, uo de «S rê<ils que 
cool~• >I hicn •• ~.·ul1•mM1l, 1• wut qu'aujourd'hui 
ne me disr• •ru~ dl'.6°d1otes •raits. • 

S..lk3-Roo11a 'e r<'C11•1ll11 rt •·ommença : 
• Il •la11 une lor!. ~ur I~ hor~a de la Sprte, un Ali 

mand •tui N3il 11• IH•C 11" l'honn~t• homm• : il ltnl 
ses tni,ai:-trn••nt•. 1•~! 111 l't> dNlei ... • 

liai• le >Ullan s"t'lJ1I lrl~. funtu~: dl-:.ign•ol du J 
son conltur a s~ sold.11.5 : -

• Q11'00 l'rmruèo,, •ll<'lf~ra·l·i l , ~I 11u'oo le li>re 1 
bourreau .• • 

??? 
Lucien ,'appl"O<ha d'«-lle comm• 

son plein. Le <;r11r lui i.~na11, 
• Eh birn. m11lemo1stll•, hl 11, •011.; ne dansn 1111 

soir? ,. 
Elle lu l'l'garda a,·cr un pru dr lnsle':.e; •èS cils bat · 

renl, ombrant •es 1uu1·~ !l 'une hnrhurc : 
« Non. pas re soir. 
- Pourquoi, dites-le moi? . 
- Parce que j'1u d 1·~ r hn11sc.el!t:t1 N pas de pantalo11, 

!il-elle. 
- E!t-cc D11•u 111>•-"blt•? 111 11, lr~s ~mu. 
- Voyez pl utùl, • répond1t-cll~ 

??? 



Pourquoi Pae? 

IJ•· !a1blr<1 qémi..,<em•nl• trouèrent Jourerntnl le si­
l• urr fit 10 nuit. ln lllHl~rieux personnage. Mveloppé 
olan~ un munteau coulo•m· muraille s'appror ha de l'en­
rlroit d'où parlait œ bruit. Sur le seuil 11'm11• tlrR portes 
ol•• 1:1 rue iJé,erlc, giMil un rnfant, n'ayant pour tout 1·~­
kmrnl qu'une couche rpni••• 'de teinture d'iode. dont 
un• l1H>'llt, portant un palrtot de 1·,,lo11r! nnir ornè 
d'armo1nr~. lé<'hait le 1 i~age bleui par la h oidr hi•t> d~ 
mai. 

l'nr larme jaiUil de l'a>il du passant. 
« l'omre enfant. m11rrn11ra-t-il. c'est tlonr une belle­

m~rr ~ui l'a donné le jour? ~fois ne la maucfü pas rn­
rorr. \'n' lu seras pour moi 110 fil~ ri jr •rrai pour toi 
un lr~rr ! » 

Il rr11 l'rnl.nt dan• ··~ br,. et iélnÎ!?Oa ·fans I" ilirr·r­
lilln rlr fa rlaœ d•~ Palai•. tandi• que la lnrrlle IP ~11i-
1ai1 •n hurlant à la mort. c;, main élr"i~nnit rnnntl•i,,,._ 
OIPn l un poignard ~ 'i~ rOU(1' qui •ffortait Jn f'11 mr 0'11or 
('ÎI" l11rq11• ... 

Souscription pour le monument à élever à Paris 
la mémoire des Soldats Belges morts an France 
\I tlr'l'.toil, d'.Arlon • prU. l'ioitfat[v,. d·vn .. llf'ln•t'ri-plion 

il.li n'onnmcot ~ri.ïen dr.- eoJdate beJgcq mort. (ln France 
1•~m1i Ir• cb•minot.a de 14 gnro r~ de l'•IRtier d'Arlon. 

li y 'u~ 1!95 touacriptl'ttrt' lA >0mmr r0<ueilli• e.•t da 
Ir 1,1114 SO. 
la ehe-mino~ dem.a.cdmt qUfll cttt~ $0mme hi:Qffll d.in!ll not~ 

~rirhon •~ee la meintion f'\u·nn lin plu, loin 
Ritn n"eri plu Ssouvant que ce ooocourw d~ trav&illeutt 

r. nablt-- •r dt? lmn p:trole11 f'1 leur ~Mlérow:itE tont un r.xtmpJ~ 
F.u ~ln• d• i.or symp•lhio l """ mort. et à i,, France, ils •e 
r.nrlrnf c»mpl.e d• l'~lê!(l'n•• mor>fo, à ooto rlo devoir p•lrfo. 
tÎflUO, qu'il y a à. "'ouloir J"Ot'tr les AOldJ).U tnttrr1~ll à -Pnris une 
t<>mf..• dil!ll• d'owr, de la 'Bell!ique ot. do f'ariF 
T..- J><'l"IOIUU'I de la ~·,... rt d•• •teli..., d'Arlon 
(~S ootaeripüona · en t.tmniR~• de pi•'té l"'nr Jl()f 

mort. rl Il<' leITen~ ADliti6 pour Io France .... fr. 1.194.00 
Armk belgo · 

r· T 'n D. A.. !surrl<'m•nl l 
l\:p6t 1füi•ionMiN! 5 D. A .. 
'1< Divi•ion d'um~. moin• Io 16" de li~nc, Io 7• dt 

2.00 
:15.38 

llRnc• cl Io So ~b. à th, qui ont oouscrit •opn~m 1,711 95 
3' eh à ohl'V•l 49.87 

rommnn~ de.: 
Aywam.-
Raourt • - - • ... 

1 ~. la BouiUeri•, Mn.ni d• &li:iqut ~ li-> do.:"'"·• ~I 
r mntl d• Jlel~que ~ li# 11ni 

ïS.-
50-

100-

BLUE 

Pentecôte à Ostende 
~ l't-nt. langu~ do ft'n tic la reoomm~ ,,.ttnL ~,;pa.Hdre: lol 18 

potàlioo d•o"t-endo apr~ h• l&iaon, vraimt"nl r~trt1ordû1a.irf', 

dont <111 no~ ,·ommu11Jqufl le prognmmt". Le ~n 'port.. ce 
M'rD pour un peu pha t.ud, maia noo..• o&1nnu,. tout de su.itt 
dr l.onn• mll!Îquc il foillOn. Il""~ à l'otthO\tn> d'ffil~ du Kur­
U&l : 100 mc.aic.if'uH aotu L. d:rœtion du maitta I..eon Jeh:in 
do li J Tomsaiot, 1)., Suttu, Jire.'t<ur d• !' E<olo do mU!'iqu• 
d'O:ittmfc cl da 'L ~fo~imo \annetf'; t'h 1ut' jour, dMl.'t 
r.oru•t>rtll! ".}·mphonique1t, toue l~ vendredù concflrt clot.!.!iquo 
(••Mutiun int-Ogralo do I• Nouvième •YmJlhoni• d~ n .. tbo"en) 
et.. au moin.11: ~ii: c Concil"rt• de dan.ses •1 avt-e le concioo.rs de 
la Zambelli rt d'.holilk dt l'Opera, do ~brio R<iu1no.otf, d• 
la loi• Fallu et do !t<>n ic<>lc Lo temps lomnibl,., !rs ..... 1~ •t 
Mub remi. à new, 1A <onl\ar • cfo l'Orladii• !o ,1 pt'êoagrr 
de tie.ux JOW'S ponr la R•in• deo P!agto 

Ouv<rlttr< du Ku..,aol Ir 1amrdl H mal, •<lllr de 1• Prot•c41o. 

TROWER'S PORT 
:..;>,;;.-...·;/!~!:!'-;.P~o.~~ ,_a. a.•~! ... ,.:~., 

Après la Conférence- de Londres 
Réflexions d'un grincheux 

1.. illuslr's sarh•m~ qui ~· -ont ro•IJnt~ ~ J,,,ndr~ pour 
r~eler une foi~ dr plu• Io "<lrt du mond», .. •ont ""par/.• 
Ir•'• roolenL• tl'em:-m~mrs. l'e •ont tin moin Ir• journa­
li-tr< d1• lrur suit•' IJllÎ nous l'alflnnent. 

Il• sont rÎl!1llo'" rr• inurnalistes ! .\ forrr de vivre dan• 
l'n1111o•phèrc diplo111~1i~11r des con!!rès 1•t dr• conl~n·nr~s. 
il~ ont pris l'air rlr Io maison. fü ~ont lrllrmrnl firrs 
rl'Ptrr frait~s pnrfoi< rn Mpoins 11ar llri:in1I ri 1>ar l,!01d 
Geori:r. qu'il$ sonl fou• devenu• 1~ ~lririeu' •l• ces illm­
lr"~ pef"-Onna1te•. Plu• auron -.rrit crilil)tU'. On leur fai! 
.wnler tout e;,. qu'on 1·e111. 

Onnc. il est enlrndu qur \1 Bria1,1l .1 lait prruw• ol'an­
lonl 111• lermeh' 'flll' rie lnrl: one main tf,• frr ri.in• 1111 

l(~nl Il• w lours; q11P M. 1 lowl Georae n !nit nreul'r tl'unP 
pnrfo itr 111\'~Ut•\: que nnlt'tl Jaspar a ~auvé l'F.ntente ror­
,1i.1lr. Embra~Oll$-nf'tll• Folle.,illr ! tout r'I pour 1~ mieu~ 
''"'" Ir 111rilli-ur dP• mondP~. 

f 'F:nfr1JfP rnrdia(p f'l •aUI ~e ro11r 1111 t• ffil' • r.·~( 
un fAil. On n• ,_.,., r~• jPI~ le• enrriP,.,. .i la lél• : per­
'-011n" n'r-c.t prarti "" r li'''fl'ttnl f11s r"rt~, Gr•r en soient 

BAND 
B~TTER THAN BUTTER 

La célèbre margarine anglaise 

Un v r a i régal sur le pain et d ans la cuisine 
~ VKN'lll l'A.&TOUT A fr. 3. ')'0 LB 1/2 K.D;() 



:l40 Pourquoi Fa•? 

\Jl('Ïn• 1! 11'1'*1 lj!IC 1 "I' 

" comm" un bon chr~hrn 
s1 lu '' 11 bue 1 

D 

• !I n'y 3\Jll pas n1t•\~n de 1 ~ remtnl; le 63 11 
l.lm ''ex'"'ule <I ,, n"tull • li c u 111 11 , par tt;i r, r 
qu~lque- n cil f•r h • ll;i t D \l<llt a la eOUl'lll31 d~ • 

• - Et mou ''°?dit alOI\\ 1, eu~. Qui e•t-ce qui boat 
mon HD de me..s<"? 

• - Pl.111-il 1 t.11 <a ri lJID. 
" - l)u1 l -rc qui boit 11 on \ m de m~ ? 
~ - Je n'mt<nd• pa,, 111011 l"rc. 
» - li~•- tu n' pas u1 d, que Je •Jclae. Q 11 , t-n 

qui boat mon 1 m ~ 
• t c~t tr curieux, •hl Jlor le $aCnSIJin: mois on 

r 'entend n<n du l ut 1la11• •(illfc •1onnal. 
" - \h ! p r r1emplc • 
D - \'o\ez ' ~ t' 

â n.a pl:K°t. 
D le boa eu 
u- 1 couic 

z 1lb.e: 

"'Il 11 

''
PlftLT0N" b u RESTAURANT 

PORT E i) E NAMUR 
Le sev.I 4tab.U. .. emeot moodalo où l'o• •'amo .. 

al où I• c:i>""'eUoa aoil de rlpeur. 

TOUT PREMIER ORDRE ATTRACTION~ 



Pourauoi Pas r 3t l 

f>oaPqooi f>as? à Pa Pis 
i..e retour de M. Briand 

li. l 11J ~. mprt' 13 1 <onl tn tl l 0,1 
1•• 1 ch n~ d lriomph•• de 13 grh 

J•rt•..., • .Il. If ramie flr~ n donnt qu'u 1 "'" l ''' 
1 ~""" c 1~ '~•!~lo't 11h1Jl1011 pohtrqur. l.a nr11i, t't~t 
qut .Il. fin nd ffi rC\~ciu •I• l.t>ndres l»rl in:iu1ct ri 
.......... ,c .. l ha •c. \hlgr~ '~ r~nla•m3i;1•n·· "" ""' 
li' • 1 If, ro i:fc111 ni• ri11~nt11•1 • I•• l'.1rk111e111 <'I f"up 
mon m. \i•r nt •1u'u11~ ito 1• • '•, • 11u'un ol. • l uM1j; ,,. 
crpl•t ks •!-"fr~s rMu1ts, r·t •flle t IH Hod"~ a.rc111.-111 
rultJOl:illUm. tl0U4 n•auron!lo 1 Olft' J.i Ir. li. i. qu•Uh llOU\f.~DU 
l illr1 de l.a t hltr.·. 1,-,• cftm .. nu•tc• o. ! litau 1eu, •1uanJ 
11• d1• nt qu•• r. 11°1 ln1t P·" la f'l'IDt d, '1tup•·rrr 1~ 1r:111 

, q•kr tn<111lt un t Rltn: nt dt' romrr • ,,f nrnr 
•, qur 1 tn11I rn1po 1. 
I.e r li ,.,., 'l • Il• 1 • 1 '" U\ • l quo • on r " ri~ 

ljUt de la 'huit• !""' h' du m1n1~tIT 
l!Ji• par q1101 11 t•m1 la rail-on 
\l\1am? \'1\,,1111 t<l 1 ho ir dr 1 \1 r11111r, H 

m.rn1ei" 1 on 11 rro1 plu• q'•t! tf.111• 1 \ 1 111uc. La 
Ch1mbrr \:11urlra11 P"~•'ltt IJ un h.1mn1 1 ' \• rn, ni.lit& 
,1\.H1t 111• r-r. ourr· û t:.1 hu11unc uu11\·1 .m. 1. JHMi ,f, ni 1Ji" 

la HqwJ1t1q111· 1 •111~ 1 ,, to1ll1· f1
1•tpt111r 1li• $r 1 n11li'ntJl'•'"' 

r,JlR\ô 

L'affaire Vilirain 
f.:l fkJ:·l•Jll1 I' 1 t'Ul)•tll 

0

CI lll1"•t1 !).:li l°11fl,1Î1f1 i' 1ppf•,•, lJllt" 

1 11un-lirn 11r•I l'Jl' n11"" 11 rloi'l•: ln r1 .. 11r1 r•t <'Il· 
poJ•Cum1-c par l'nra 1r•· V1l~rn111. l..i pn·"'~•' 1. 1t I• !ll:lll'rr t 
ulüur 11" n,_..nh1r1 4 d' r • pm .... ;tnl niinoltl1'r 1p1 uu nrtu f' 

• tl
0

d\n1r prof111 tir MOn p~~s.1i:e au mini•lfrt· pnur 1a1r1 
f•·r• d, ln'l(' I•) 111 • n~Mrt'< A •:I lomill.-; m~t< 1 I" 11•• 

1rlr •ln r c n!r qu • c~l'.l \ 1l;r"a1.1, nn pat< d •11· 
· h I• OU\4'11 q11 !ou• 1 (»tl•uttDI •• , ll<'!ingnru\ 
1 ""' Ir< t '· u• d'«prr•• hr .1 ...... • dP l'au,., n 011,; 

Cr"l'l•urr d fJ t ri 'Ill• toul rrla ro 1rr~11 lu~n 111111 1.ar 
l" pd1t l'.111,,, • Lo iu<'tfth•lr• du Pari mtnt. 11111 ~nr~· 
.::~ni d't-lr r tfu1L• A 1'1 np111!< r • tft•rnl qu'ils l.Jennrnt 
, .. 1 u 

== -- ,...- ................... ----==---~-...... 
--TA. YUNE ROY A.LE 23, Galarlt da Rai, Bt111elles ._.. I 

TIJÊ - PORTO - VINS 
rOIE OAA• ~trYI~ DE aTAAS80UAO 

TOI, B. 7690 - UVllAlSON PAR A~ TC\108\Lf -T ... 8. 76~ 0 

llA FOI~E COPlf PllE~CIAllE 
r 

i:nautJN " n;t RU '"" 
Q ~1 l'kh.,.ln Jacqm.atn 

C.lai.Q, apl"ft ••01r oonli!;IM' I• i;nmd 1acm dr u 1.Jou, 
1. TM Fm~ Commf'tt1,,.i. d" llru'.'L N. a f111.t1:1t& en lennf'a cor 

1 cfEA.;lX, M\t }n11rqa1. Uu) f'I, 1 ad1g ri. \'1m Off11.1uydm1 mt1m 
1 rt'll rt,1 l 'onnle r:1tcut.J. •1u1 Y1tnnrnL d' .. t~ promu.a ma nom 
ma d~11s Ica nrth·..,i~ flltitlnILlll.'t 

Üf'fl rrmC'll'ClC!!lflf'llll furent t'j,"l\1~ urtlt. a.druab i\ M 1 rd1fl\in 
,f,w11m,\Ü\ pt11U ltt d1 \0Uf'TI1tlll rl11'1J 11'.a C't'"l.4~ fi O\)IJH•lfrf rfAU4 

l'rt"icu·r: dn fll'!I fnnd itm' prt'll1rll.'utft•1l ·.t1..i 

~I Frnw~qu1, h&toitf'r, Il r .. it 11tu1uitt' Utt t1l·ii int1~n·11011t 
•!Cpoi6' dt• la tltUhlioh f1t1Al1<"l"n~ 

}..., t•amit.o t-'~uUI 1 11• 11M •JUf' Ll rro1-.i~n10 l''nirn Comn1M 
ci:ùt 1.fo liru:c;cùle. aurn lieu au Cih•lw.nh nDÎre, du 3 a.11 19 oini1 
19-:J, tt, t.lk 11a1nLenanL~ i1 1e J'f~tiJlfl dt!> aon orwsni .. ~tfon 
d. dt1 amâlicirWoQiJ qu'il )' a Hw d'1 AfJporter. 

Pet ite correspondance 
" .\\ • \ l 

N"Onr.; d ré!u~11.« cn1l• ri •Ct'•. •' lih !::', Rffnu~ Loui• 
Li ,.r.utn:. J heJI,-.... U. llaric•r nt ' 1 lrr<0r1er. ~nti. 

~· n •mo1e i: h .. 111~ po tal d .>2 f• n<s. 
ll11u et _.1, AiRL<"111/J"U. I.e pion a rl<J, lrrm• f Ur 

boüt:h q111 " ba11f:111 • a111 cornt1ll • li rn pvur •otrc 
!llQU•r-rr,p!mn. 

/J. 1. Le ft'mrnrn 1fu m111 tiS~'4tur? lhu" c't-"'l J,wn 
•1nipl•. Pt1b1fue l'<tn 1ht 1run hnmnu.• f(t& 11 '""'' Jl!!llt,S.<J·Ur 
1111 tlo1~ 1lin .rune f1..·..'ln111t.' •111'dl,• 1 ~t ,~ 11 Sl~ ftt'Jt· .. •· • 

titn latr. - !,an .. : "pcctrt~ tl11<>111111c-"' 111orl"" tr .. gi­
qu~n:ent, •1ue le; ftr.mains s11pf•<>Sllie111 ··•Trr sur fa l<i rc 
pour tnurme~• 1 1es uv Ils. \'otrc • perl~ • e•! don1• 

Liu-<e "t c"t '-l "" \b c!r \Ous 11ur 1, p1 m 111onn1'. 
ln flTlIRd amr. - c n s :idht<tonc , mr·rc· .. t..., •· 
1. 1. l:. - \ou• a•ons • tu bon • ; ma .. 1-our qce le 

ltt'kur llll au"' bon que nou•. 11 faudnut ~cnir rou•c 
la 1 rime, d. •r imcn! . 

lltdal11nr/;. - Tranmi.s nu corrf'!lpon(Jnl de Pari;. 
'4. Jr ' •• la Panne. - fn>s dn'tlr, 111111• 1rrnro11table. 

Cbtronique du spotrt 
.l.'1l111onu1bilc Club 111 lit'/!11'1"' " IN•· 1, \\ \"• noni~•r 

a1<1! d1· "' fouda1ion, <111 cour~ d'un ~AO<IUl'I ,.n \'nu~ 
el .. nnr "! nù l'on lllll 1~.- r•·til~ rl11ls d.m• l1•s ~l'Ârn" -
llf"fl~ahh•uwnl J. ('flllM' tli•:-, « (_i(JO!)!i-1"" h·~llllH'~ » 'IUI l 
1\a1enl «t1• ronnê<'S. C1• fut li~- IJ1•1111 1•1 ln"s rnnfortnl•I<'. 

1 ·~·l~11Jlff'Orf:: 1fr~ orat(·Ur"" qui pl Îll'llf IJ [llll nl1• a rht•UI",. 
dt.i !" llll-.llarc,'3ü\, lut .1 rnllilwle dos ru•çon•lanc., <I 
~ • d10~- de1im1iir< 1·t 111a)lml1•iuc~ lurrnt diles à 1.1 
glotr• el pour l'a• 11i1 li~ r~ulnmohtlc. 

\ 1'1<-11" de CPlt~ mamf.,,.t:1lw11, tuhna1rrm•11t <nm1>­
t l u• • un ,,-oupe .1 .. r~ntn~ de la ronlo •r rt untt d~o~ 
un d ' 'JI!.·- W<•CS .r~ r:1.1t.l10> •m .. nl Où ..... litu la 
han11uet tl. a hui- d.i•. tl< • h~n!~r~nl, •n l'hnnnrur 1lu 
i;rand •.·1nt Chri-topJ .... p Iron de! a·1tom11b1ll•IM, le• 
p>a•um < 1 l. '"· 1(1 cl ~I ,(,, 113111"" dn rhaun~ur en.· 
!M'h': 

0 !J'~•t f «nnl f.hrir1t>/1/1r • 
fa1lr<. • 11 t·oas ,,111i1. '1"' la mnrrrhuuu•' Îl•11>oi~ lt 

rrlpH l di! ln poitrt' ,f,. ro11lm11 mu f. /uru tlrr.,., rtrltllt 

1111b ri/l's '' 'riwinr/lcmrnt 1r1171rlldnJI,, qui l1rnn1·ni 
nl•slu:cmcnt lrr:r ym11 ;.,, ro-u.lnu ln nn1t ·uni lanttnu 
l'i dorment 1vr lcvr 11~0' •• 

lmlu. ùl t'OVl' plait. qu'•11 '>1•111 dr j11Stirt dt1t'c1tdt 
rur la Urrr et qu, lts au1untr-1 <"•intprmnnrt mfin /ont 
fr ÛJ119er tl roui fodl'u.r d• prot:t1·1t'rbD/ au roi. .. 

I ailes, i'il rous plait, qvr nollr bour9mtttrr, JI, Jlou, 
ra;;,prllt nur ayml• dt' rmlirc J.- l:nu,//r1 qut, ~·it, ont 
Ir droit dr iaire d" obsmahons, mtm, 1tttrrs, 11ru aa· 
fonr Jhai.l[ards #'11 1ft/m / jJ tint J, t/(t"Olf lfr /r.t fnr mulrr 

1. ' ' fot1 po/1 e' co11 ·tui 
.......................................... ~ 

1 

AUTOMOBILES N~u-.oucho• ,., 10120HP 1 
BERLIET Pro< lnlllol 1 lft.000 "••<• 

Â(len-:::1~e du Maa-i1trat, Bruxellea f 
~ ..................................... ..... 



342 Pourquoi Pae? 

la11a, •'il roa• pla!t. ~ , _ "41u dt ltmJ11 m ttmpz 
lu rua d• la cap•Wt, qui 10111, pour la plup121 I, dan1 
11n ~141 lamaitablt, 

0 graiul saml Chrulopht, failu, 1'il t'OIU pla1t, qut 1t 
ne '''"r 1•l1u cf(' ratul'L;, ljVt ft n'ait aurun tmb,lcmrnt 
arec tn•• tnagnbo, 'IU' /t pn.t dt l'rsunc, d11mn,, 11n 
I" tl 'I ,. /( pu11u prrntf,. 1111 woi1 111 ronge' pa111 r1111-
,.., /r.r urandr1 routrl .•• 

~in11 soit-il. 
111 

I~ gal• annu .. I d'escrime Je 13 •all- llcrrh n ~u lieu 
la umaine drrniêre. La file se lerrniMnl 1•ar un NI, 
l'o< 1 '.inre éla1I parli,uli•r.mrnl nombreu5C fi J,. qui.­
hl~. Brau our •le 1•unes filles fi de lemni~ <honnanle•. 
11,~ 'mockir.;;s, tncorc d~ smoclnn~. e11G?mê111en1 ile 
mocLmg<. 

1 e l•tr .. L~opold \l.·n h, qui rrt•)UPllta ja·h~ Ir bcff..t 
du 1 c!e l 1 Ulur - il fut, romme \OUS tl 11101, i;arolt 
~"•que - tant a~lumtnt arr que la saut<ne rommtnç4t 
1 r un quadnlfo orlic1el, et romme al n'au11 r d'am 
l dtur5 60US b mam, 11 iadr~a :11n ptrn>nnagu 
off de l:i HMrauon BelE;e dtt ~rtle d'f.l.mm.,, 

.li ~lbat San'ns, rru1den1, el q~1 ~t un ptu notre tif 
fo11, lfT~5 r•' le chd du prot!)(o!c, non, "n htrt, 
Andr , l'arlJ1lrt' e-rqu1s de• ~lrgances par!a1tr.i cup(a 
• pnnliln~menl Je •hr•K<r I• • upl·rnllon~ ra Ili tlu1r11que•. 

1 1 fut fort impr»•~1onnanl : \1. Saren,, Jonl un J, 1 •· 
11a1I Io ja1 ro ner\1'11~ d't·rtlllll'UJ" ~Oil~ h· punt<1lo11 ,1,. 
•111r~r. 1'ou1111ll.1 :, (,, Jl~rfrcltnn dt <3 làrhr- tl ,.lo11111 un 
~u et! 11 r-.;(lnn··I Ir~~ grunol 1 ... quatlrillc. t 1 •11rn 1 (tlffi­
rr nd le rrèô1den1 de la ~. Il. 1 • 1:. o'e 1 rns un qu.1-
c nq 1 "godon. banal •l sans :!f:r~mcnl, umqurm llt rnm­
p de man:he-s tt t!r contrt'marchc • 1\on, al sa11 ) 
mfl• un<: fon1a1$1e de bon i;oot, qua en r 11 un 1rt dili­
c 1, tl, ~n,,.nou• ~ d1rr? subtil ! 

L'unit· 1rophc et la !lrorhr ~nl de su to1ina1 • ncH 
rl le ~t~loallu. l'aile de p1~ron. le rond de JaJnl><- de li. 
. arrn' r.raif'Jll pàhr <I• 1alou•ae le- mailrc~ dt dan;c 
du grand •idlf, ~·,1 leur prcna1l la malrncontr•·us» 1d/.,• 
de 1ou!oir .orllr d.:· ln toml"'-

-- AUTOMOBILES -­

Paohard•LeTaHSOr 
... 

C· l/'l'TERNATIONALE D' AUTOMOBILES 
.::, rue du Meg.e~rat, BBUXELLE:<> 

A\"anl dt qu1ll•r la •·ranc.. , . .\mlr1qur, Gror::• s 
i.arprnt r a rf'tll uo hommai:t. pour I~ ma1D5 mJlkndu : 
1and1< que de nombrcu' amis prls<nra1tnl lems •lrU' 
11u champion, on \Il u"1er ~ur lt quai de la garr t: 
Mlll!~tion du com11A d" n: 'P'"1t1011 1lt l'ahmtnl1tu n 
rpll lui r<'lllll la mM.1illc 11'.1rge11l .1. C• llt o·\1•v•1llo>ll 

f,tr \'1U' ~3\'t1l, OU \OU~ ni· -.;:t\t1 fl8!l, Q!ll• lt prt'fnlt'I 

hn\l'ur 1111 rnor11l1· 1·>t JlfOIH io tairr .l'une (,ohlllJlll' oh• l'A• 
.. rrnl1~ - ··ommt l"nn rn:urng:N U+·~rumrnt•danttf• l1C11· f11ltn. 
1111•· ,,,. loollt• a ram••rnhrr1 - d r't't Ir• pr" • • m1io1 t~ 
1•ar Io 1 liat1•n,. rlr Cu1iant 1 arptnlt'r • 1111r do·• )J,, 
•iru~. ru reJini;"i.- d bnut d• fonne, 1cna1efll, 111••111'111 
L•ul ;fo '1 - ~ • •Pf'llrt<ot ~ l'1llu1lrt 'O!Ga•ar . 

f~ca Bo1~ 

LE COIN DU PION 
[ l~l. 
Le .Ur•pa,, .. 1111. 11 no:.mt q""' b •'Ol\un clini-. 
ll t-Ot Hê plw 1oltni encore qu'ell~ ne dtrapâl 1'3' 

??? 
La G,m llt Ju i m:11 1lrrni<r parle 11'1111 rri1M con.011~ ~ 

Horion-Uoremont : 
Soud&in, UM v!Te tll>CUllÏGD OUrgtl PJll l'O J.. d..u amoon,.lX 

Fou de colère. S 110rt.1t un ri•olvtr t:t ltra i boui. portant 5Ur 

son. anu"!, qoi • • kroula coma.e ODe ba.ttt' 
Trl·m1oln à l'nrtlw~lf' 

??? 
(unPU\ •h' de ltlhargi, {juurnal /.t .\l)ir, 1 mai 1~21 ): 
Cil pro•l• cl• I dhallll i 8ruu llt1. - Il y a un m..., etmron, 

o..n Mbatant d.:i t::brltrroi, :'il D. , 1lt1 paau~" l BruxellfW, 
'Ptt ·i.t..., li\ ri Il de PQmb""""' bbaucoa dai1& un eaf• du 
qœ.-i.er de b ..,..,.,. c!,. a.r•binitro, on com~m• cln I~ 
mnci<>ra. i.. «pOU• .1 , •t d'un• clittlte, b JJOl!IJDH' .\1uie C , 
l<>;;n dan. la ma!Jcn. Lonqa'il " rén11b ~ maliD, U <OD 

AÙU la c!upui\1an ci. oon po:ufewlt. ~ uno tmnmr 

... Il (j(>J '"""" .,, bilW. de banq~ 

Parisienne des Chemins de fer 
et des Tramways Electriques 

Le~ c1ompt('• qu i •l'ront soumia le 19courant11. l'as­
sembltle générait ord:n1t ire de& 11ctionnair~• se aol­
dent par un ~néflte disponible de ~.l!6-l,008 franca 
notablemeot auJ>érieur à celui de l'an dernin qui 
n'atteignait que l,~.•s. fnu:ica. C.-s cbiffr"• a'eo· 
tendent, compte tenu Ju report anterieur (l,i!l:l!',;~ 
francs .-antre 31J.l,~b pr&iédemmeot). 

loici un aper~ d~ rom~ dea Jeu dnnièrn 
a~s: 

C.REDIT lt:!I ltl9 
Repott pr(ctdenl -··· Ir l~;.,;°' - 361.Ua -
Coupons du pGrli?f~ru~. lnlâfts et 

t.tnrn '" d1wn ... • -·-.. - •• 2,013.l:'i.- t.voo~ -

Totaux ..... fr. 3-!2!,tU.- U81.ll7t -
llEBl1 

Fr...s ~o!nuau~ d"admlnls!:ratlon 
~.pc.t.s el aontn~ulions .......... fr. ~; .. :3 - :!>VIU -

s:.J<I~ ctt.i ll'llr . -- .... - ..... 2.SM~.-.'.',_ t!œ ?63.-

n:.aux ..... Ir. 3.!f!,!U.- 1.(61.374.­
La t•·partit1on qui sera propos<!~ Il la prochaine 

a~<embMe n'ei~ paa co~-0r~ •iinial~e. msi1il1!5t pr<> 
bable qu~ l" banétictl accu~ sera rt•p<•rt~ à oou•eau . 

Bll \ ... ~ CO\IPARES .\L 31 DE• f'\IBRE 
·\CTW 1~ l i tt 

~Uonnslres 6~,'.'17 5C1 
Porkkul~·Ulmi k'.lnl t!ù I? 11 ;::o.253 97 
ltnm<'llt.lo l ,:!Colj · "- t,fW()'Yl.-
M h"A"'r , 1.- 1.-
ea;s..,s, b&.'lqu.~ el déhl~ 

dn'l!nl • 
l'L"'.lcl;:a l;oo d cnll'tpr ~ 
C'.œnJ>le d onll'O 

l'\SStr 
C'.apll 1 

200,000 ~cU011A ,i., 2~ fr 
2HICO pftrll l!lnéONaJ...,s . 

R~.sen·e l~~al• 
Cnldt1'>u~ d111 ra 
Coupons reJ.t.\nl A pay•r 
Com~t.e J'on!re • 
Pron • .~ rie: ne• • .oi.:.• 

... Ir. 50,000.~ - 50,000.0(il 

J.661,313.13 
3,SIU,OC.S.J~ 

6'~~7 20 
3.11''. ,7.50 
î,\!Ol.llGS.71 



DAVRO~ 
CARTE ROYALE 

CARTE OR c::i c::i 

CARTE BLEUE 

Qualité insurpassable 
Il 

Comme du Beurre 

~RA 1 
aux Fruits d'Orient 

Fr. 3.20 le 1 /2 kilo 

Votre vieille 
bronchite 
guérira 

Si vous prenez cet hiver le 

SIROP 
6RIPEKOVEN 

au lactophosphate de créosote 

Souverain dans toutea lea affection• 
des voies respiratoires, rhume, 

bronchite, tuberculose, catarrhe, 
asthme, grippe, etc . 

• • 
PRIX OU FLACON : 
4 l'RANCS 

•• 
En vente à la 

PHARMACIE CRIPEKOVEN 
37-39, Marché-aux-Poulets. BRUXELLES 

On peut écrire, téléphoner 
(n Bruxelles 3245) ou s'adresser 

directement à l 'offici n~ 
Remise à domicile gratu ite dans 

toute l'agglomération 
Eol'oi rapide en pmioce (port en sas) 

Dépôt des 
~ p~clalités Oripekoven pour Ostende et 111 région : 

Pharmacie De Vrieae. 15, pla" d'Arm ... 01ttode 

' 

' 

1 

1 

! 

1 

' 

1 



• •• • 

• DE3UREAU 

• •• • 

Comme du Beurre 

BRA 
1 

aux Fruits d'Orient j 

Fr. 3.20 Je 112 kilo 

• RHUM 0 

EXCELSIOR 

A. J. SIMON FILS. René Simon SucÇo 
.,..,..._.,.._la Cou,. Il• .... ,,._ 

... f'-wn--. 21, aRUXELU:S-•IDI. T•Laallt 


